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YVES GINESTE & JEROME PELISSIER 

COMMENTAIRES 

Comprendre la vieillesse, découvrir et affirmer la capacité des hommes vieux, 

malgré les difficultés qui les éprouvent, à vivre leur vie dignement jusqu'au bout, 

proposer des outils qui permettent d'aider dans le respect et la tendresse, c'est le pari 

de ce livre. Les auteurs nous guident sur les chemins d'une science pratique au 

service du bien-être et de la qualité de vie. La philosophie de l'humanitude et les 

dernières découvertes et connaissances sur les grandes pathologies de la vieillesse 

(de la maladie d'Alzheimer au syndrome d'immobilisme, en passant par les autres 

démences) débouchent sur des techniques nombreuses et des savoir-faire qui 

donnent à tous, familles, soignants ou proches, les éléments nécessaires pour prendre 

soin. 

 

Ce livre est sans nul doute l’inventaire moderne des bonnes pratiques en matière du 

PRENDRE SOIN qui s’affranchit de la seule notion de la PRISE EN CHARGE. Lira avec 

intérêt les pages 222 à 224 sur l’autonomie. Le lecteur pourra être chagriné par 

l’utilisation systématique  de l’expression « Les hommes vieux » sans Majuscule.  Bien 

sûr, il s’agit du terme générique d’autant plus que nous le savons ces Hommes vieux 

sont bien souvent ... des femmes ! 

QUELQUES EXTRAITS  

«Toutes les observations des personnes atteintes de SCM (syndromes Cognitivo-

mnésiques  telles que la maladie Alzheimer) témoignent de ce qu’elles sont 

extrêmement sensibles à toutes les dimensions affectives et émotionnelles de leur 

environnement et des personnes qui les entourent» Page 146 

« Tous les soins qui procurent du bien-être, psychique et physique, du confort, du plaisir 

; qui vivifient la confiance et l’estime de soi ; qui autorisent la personne à faire des choix ;  

qui lui permettent d’utiliser ses capacités, physiques, psychiques et relationnelles, sont 

des soins libérateurs, qui enrichissent et consolident ses supports de lutte et de vie. ». 

Page 210 

 

« Vivre et mourir debout » nous permettra de comprendre l’importance du mouvement, 

de la verticalisation et de la marche, qui impose aujourd’hui de modifier en profondeur 

nos pratiques soigner pour proposer un prendre-soin debout » Page 228 

 

« Pratiquer un prendre-soin debout constitue l’un des socles des approches 

gérontologiques et humanistes du prendre-soin des hommes vieux. Sans ce socle, et 

quel que soit notre  désir d’aider ces personnes, nos soins couchés les empêcheront 

d’utiliser leurs capacité et favoriseront les maladies, les grabatisation et les syndromes 

d’immobilisme ». Page 241 

 

 


